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Juden in Buchau 



Bad Buchau était depuis le 13 ìème siècle une ville impériale. La ville 
est située au bord de la route baroque en Souabe à une altitude de 
592m. Elle compte 4300 habitants. La ville est caractérisée par le tou-
risme. De nombreux visiteurs y viennent pour se faire soigner au cent-
re de thérapie Federsee, ou bien ils s`intéressent au paysage unique, à 
la nature et à la région du lac et ils peuvent aussi admirer les riches 
trésors archéologiques que renferme la terre de la péninsule.  

 

 

L`hôtel de ville   

 

La partie la plus ancienne de l`hôtel de ville date du XVe siècle, c'est 
la tour octogonale.  Après un incendie le bâtiment a été reconstruit et a 
obtenu un pignon. Une ancienne peinture à l´huile se trouve dans la 
salle de réunion. Elle date de 1688 et démontre la ville et ses environs. 
La gravure de Merian présente également Buchau au 17 ième siècle.  

La gravure de Merian présente Buchau au 17ième siècle 



La clinique  

 

Le couvent de femme a été fondé en 770 par Warin et son épouse. 
L´empereur Louis le Pieux a fait prospérer le couvent en 819. Son 
fils Louis, l`Allemand, a remis le couvent à sa fille Irmengardis en 
857. Elle y est devenue abbesse. A partir de 902 Adelindis, l´épouse 
de Hatto, comte de l`Eritgau, est nomée dans l´abbaye de Buchau. 
Elle était connue pour sa générosité, aussi bien dans l`abbaye 
qu´envers la bourgeoisie. C´est pourquoi, en lui rendant honneur, on 
organise tous les deux ans une grande fête d´ enfants (Heimatfest). 
L´abbaye est devenue 1209 „Freiweltliches Damenstift“ c´est à dire 
que les réligieuses n´ont pas fait des voeux monastiques. Donc, elles 
pouvaient quitter le couvent et elles pouvaient se marier.   

 

Le couvent de dames était principalement construit dans l´ancien sty-
le rococo. En 1709, le Kavaliersbau (bâtiment du cavalier) a été 
construit par l´architecte de l´Ordre Teutonique Johann Caspar Bag-
nato, en 1744 la construction princière et un bâtiment en forme poin-
tue (Spitzbau).  

 

La dernière abbesse était Maximiliana, Comtesse de Stadion à Thann 
et à Warthausen, jusqu' à la suppression du couvent impérial par la 
sécularisation en 1803. A cause de cet événement le couvent à été 
abandonné. Le prince de Thurn und Taxis est devenu le nouveau 
propriétaire et on appelait maintenant les bâtiments „château“. Mais 
le prince n´a pas employé ce nom. Il utilisait ces bâtiments comme 
immeubles administratifs et il y a installé des appartements. Pendant 
la Première Guerre Mondiale le „château“ servait comme hôpital. Le 
Troisième Reich profitait d´un centre du National-Socialisme pour la 
formation des éducatrices et des administratrices pour les foyers. A 
partir de 1945 le château est devenu caserne pendant l´occupation 
française. En 1947 le Caritasverband (association charitable) de Ba-
den- Württemberg y a établi une station thérapeutique pour des en-
fants.  

 



Dans les années de 1979 à 1990 l´ancien couvent a été utilisé de mani-
ère différente. Ensuite l´ensemble des bâtiments a été largement reno-
vé par un investisseur privé et reconstruit pour une clinique du 
château. Le Moorheilbad gGmbH a acquis la totalité des installations 
de la clinique de réhabilitation en 1993. 

 

L ´Eglise collégiale St. Cornelius et Cyprianus 

 

L'église collégiale, à l'origine gothique, a été reconstruite de 1774 à 
1776 par Michel d'Ixnard  de Nîmes dans le style du classicisme 
français. Les sculptures blanches ont été crées par la famille du 
sculpteur Christian. Les peintures du plafond du choeur et de la nef 
sont d'Andreas Brugger, élève de Franz Maulbertsch de Langenargen. 
L'église collégiale a été construite pour les dames de la collégiale. Elle 
avait deux entrées directes, une du bâtiment cavalier et l´autre de la 
construction princière. Ce n´est qu´après la sécularisation de 1806 
qu'elle est devenue l'église paroissiale de Buchau. 



Federseemuseum 

 

Le musée a été conçu en 1959 comme édifice avec atrium par 
l´architecte Dr. Ing. Manfred Lehmbruck (Stuttgart). Il a été ouvert en 
1968. La façade extérieure du musée est en bois africain (Afzelia). 
Elle est rongée par le temps et se présente en couleur grise/brune. Le 
musée offre un tour à travers l´histoire de la colonisation de la région 
du Federsee. 

 

Il expose les découvertes préhistoriques des périodes paléolithiques, 
néolithiques et de l´âge du bronze. Dans ces époques on a trouvé par 
exemple: des outils en silex, des pots en argile et des objets en bois. 
Des roues, en morceaux, sont parmi les plus anciennes au monde. 
Dans le village reconstitué le visiteur peut plonger dans le monde des 
gens de l´âge de pierre et dans l´âge du bronze. 

 

L'histoire devient vivante et compréhensible dans les répliques, avec 
les outils reconstruits et enfin avec la reproduction des objets du quo-
tidien. Depuis 2011, le Federseemuseum sert comme lieu 
d`intermédiaire pour le patrimoine mondial de L`UNESCO. 

Le Federseemuseum propose des visites régulières du musée et du 
musée en plein air. 



Federsee 

 

Le bassin du lac a été formé par une branche du glacier du Rhin pen-
dant la période glaciaire  (l` ère glaciaire Riss) et il a été barré par une 
barrière d´une moraine terminale et au sud par un autre glacier environ 
10 à 12 mille ans avant J. Christ. (l` ère glaciaire Würm). Après la fonte 
du glacier, le lac a connu sa plus grande étendue. Par envasement natu-
rel la surface du lac s´est amoindrie. De nos jours, le lac n´a qu´une su-
perficie d´environ 1,4 km carré. Les „Seefällungen“ à la fin du 18. 
siècle et au début du 19. siècle étaient la cause principale pour le recul 
de l´eau (on a creusé les fossés pour que l´eau coule plus vite dans le 
bassin du lac et aux bords commençait un desséchement). 

 

Dans le lac il y avait tout le temps beaucoup des poissons. Même les 
pêcheurs du paléolithique savaient bien l´apprécier et sont régulière-
ment venus au lac. Dans l´âge de pierre et de bronze le lac et le bord 
étaient un lieu estimé pour la colonisation. On trouve encore aujo-
urd´hui à l´ancien rivage des vestiges des habitats et des restes de pois-
sons.  

 

A l´époque du couvent et de la ville impériale le droit de possession du 
lac était réglé dans le décret d´une lettre: Les possesseurs c´étaient le 
couvent Marchtal, le couvent Buchau et la ville impériale Buchau. Pen-
dant des siècles, le lac a été réservé aux pêcheurs, mais au 20. siècle la 
population a obtenu le droit d´y pêcher. En 1911 la première passerelle 
en bois a été achevée. Elle avait une longueur de 700 mètres et allait un 
peu plus de 100m à l´intérieure du lac. De nos jours, la passerelle a une 
longueur d´environ 1,5 km et mène à travers une imposante forêt de 
roseaux jusqu´à la libre surface de l´eau. La passerelle repose sur des 
pilotis, longs de 12m qui ont été enfoncés dans la boue. Les pilotis en 
décomposition et les planches sur la passerelle sont régulièrement remis 
en état afinque les visiteurs puissent marcher en toute sécurité le long 
de la passerelle et jouir de l´unique atmosphère du lac. Le Federsee est 
un paradis pour les oiseaux et depuis la passerelle, il est possible de re-
garder dans les nids d´oiseaux. Mais ne vous inquiétez pas: Les oiseaux 
ne se sentent pas dérangés à cause des nombreux visiteurs et c´est pos-
sible de les observer dans leur milieu naturel. 



Moorbad et Federseeklinik  

(Bain de boue et Clinique thérapeutique)   

 

Les premières tentatives de mise en place d'un bain de boue remon-
tent jusqu´à 1920. Mais elles ont échoué en raison de la situation fi-
nancière de la ville et surtout parce que Buchau n'avait pas de condui-
te d´eau à haute pression. Par conséquent, on a installé deux baig-
noires en bois dans l´ancien hôpital et les premiers bains de boue ont 
été mis en service. En 1949, la ville a acquis un bâtiment près de 
l`hôpital et l´a transformé en bain de boue. En 1951, la ville a trouvé 
dans la LVA (Institution d´Assurance de Baden-Württemberg) au bon 
moment le partenaire pour la réalisation de ses plans pour les bains de 
boue. En 1953, un nouvel immeuble était prêt à être occupé avec des 
salles de médecin, de massage, de laboratoire et avec 76 lits. Bientôt 
il y avait d´autres plans d´expansion. En 1962, une salle à manger et 
une grande tour de verre avec une terrasse ensoleillée ont été constru-
ites et en 1963 un nouvel édifice a été inauguré. Avec cette expansion 
Buchau a obtenu le titre „Bad“. Désormais, tout s´est passé très vite. 
Déjà en 1968 on pouvait célébrer l´inauguration de la clinique. Pa-
rallèlement à la modernisation des vieilles maisons en 1974/75 on a 
construit le centre thermal avec des salles de conférence, la salle à 
manger, un café et une grande salle de théâtre ou on peut assister à 
des manifestations culturelles. En même temps on a construit une 
maison avec des appartements. 

 

En 1978, le Moorheilbad gGmbH a lancé un important programme de 
rénovation. Les bâtiments de 1953 et 1962 ont été démolis. L'ancien 
hôpital et le premier bain de boue ont dû céder pour un ensemble de 
bâtiments, mis en service en 1981. La clinique thérapeutique  a reçu 
une partie pour la guérison des malades. Au rez-de-chaussée on a in-
stallé une grande piscine et de nombreuses salles pour les soins médi-
caux. 1981 on a entrepris un autre projet: On voulait réduire les coûts 
croissants du pétrole. L’eau thermale devrait remplacer le pétrole. 
C´est le moment en 1982 pour forer à une profondeur de 795 m et de 
trouver de l’eau thermale souhaitée. Elle avait une température de 
47,5 degré. A partir de novembre 1985 on utilisait l`eau thermale 
pour remplir le bassin de la piscine. L’eau thermale de  



l´Adelindistherme comprend plus de 800 mètres carrés de surface. Bad 
Buchau a désormais avec les bains de boue de l´eau thermale. La ville 
est devenue une station thermale bien connue. L’avant-dernière 
construction d’un bâtiment de la clinique c’etait un édifice aux cham-
bres (Maison au Parc). Elle a été inaugurée en 1990. En même temps 
on a totalement renové le parc thermal. On a créé de nouveaux sen-
tiers, une grande cage à oiseaux et une installation Kneipp (bassin à 
l’eau froide). 

 

En 1994 les façades de la clinique ont été embellies de céramiques co-
lorées pour augmenter l´attraction de la Federseeklinik. En plus, on a 
ajouté au bain thermal des endroits de sauna en tout genre. A 
l´extérieur on peut profiter depuis 2003 d´une pelouse où on peut se 
faire bronzer. En 2004 le nouveau bâtiment „Haus Adelindis“ a été 
mis en service. 



 

La ville juive 

Vue aérienne en 1930 avec la synagogue. Tout près de la synagogue se trouve la 
manufacture de la famille Moos. 



  1: La résidence des grands-parents d`Albert Einstein 
  2: Le café Vierfelder  
  3: Le rabbinat 
  4: La synagogue 
  5: La manufacture de la famille Moos  
  6: La place de la première synagoge  
  7: L’oratoire 
  8: Maison: 15 ruelle juive  
  9: L’ancien oratoire du 15 ième siècle  
10: Ecole juive et Mikwe 
11: Le cimetière juif 



Chronologie: 
 
1382       Les premiers Juifs sont mentionnés dans la région du  
       Federsee.  
1401        Les Juifs de Buchau paient l’impôt juif au roi Ruprecht.  
1570       La ville est nommée communauté juive. 
1675       „Nouveau“ cimetière juif au bord de l'île. 
1730/1     Première synagogue  
1732       Propre école hébraïque, les autres cours ont lieu jusqu’ à  
               1803 à la collégiale, à partir de 1825 à l'école municipale,  
               1879 - 1938 avec l’école „Latein et Realschule“ et  aussi  
               avec l’école primaire dans le „Langer Bau“ (Bâtiment long). 
1752       Limitation des familles juives à 45. 
1792       L’abbesse Maximiliana de Stadion a permis à 12 familles 
               juives de s’installer à Kappel, une propre communauté avec  
                une synagogue, depuis 1873 unifiée avec Buchau. 
1807       Autorisation d’acquérir des biens. 
1809       Permission d’exploiter des entreprises bourgeoises et de de  
               venir membre d’une corporation.  
1822       2 familles juives sont autorisées à s’installer dans la rue  
                principale. 
1828       Emancipation - égalité civique. 
1830       Les premières entreprises textiles de Buchau étaient des 
               entreprises juives. 
1838       736 Juifs vivent à Buchau. C’est un tiers de la population  
               totale à cette époque. 
1839       Inauguration de la „nouvelle“ synagogue à carillon. 
1841       Construction du rabbinat à côté de la synagogue. 
1854       Le carillon est remplacé par une cloche. 
1873       Réunion des deux communautés juives Buchau et Kappel. 
1900       Au tournant du siècle les Juifs de Buchau détiennent le  
                pouvoir économique et ont une influence décisive dans la 
                politique communale. 
1914/18  Côte à côte les Juifs et les autres hommes de Buchau sont 
                partis en guerre. 



1923    A partir du 17 septembre jusqu’au 31 décembre l’entreprise 
            „Tricotage Hermann Moos AG“ a introduit de l’argent  
            auxiliaire en billet de 5, 20 et 100 Millions Marks (Inflation). 
1931   On a fondé à Buchau un groupe du parti nazi qui était  
             antisémitique. 
1938    Reichspogromnacht, la synagogue a été détruite. 
1941    Première déportation 
1945    En février les derniers Juifs de Buchau ont été déportés. 

 Il n’ya que 4 Juifs qui sont retournés à Buchau. 
1968    Le dernier Juif Siegbert Einstein est décédé le 24 décembre. 
 

La ville juive 
 
Buchau a été la patrie pour des familles juives pendant près de 600 ans. 
Tout d’abord, ils vivaient dans un quartier résidentiel qui leur était as-
signé. Mais dès le début du XIXe siècle, ils ont pu s'installer dans toute 
la zone urbaine. L’aspect de la ville était caractérisé par des boutiques et 
des maisons juives. La synagogue, visible de loin, a été la preuve que 
c´était une grande communauté. Au 19 ième siècle, les Juifs ont joué un 
rôle décisif concernant le développement économique de Buchau. Les 
entreprises de fabrication et de transformation des textiles appartenaient 
principalement aux patrons juifs. Ils étaient les propriétaires et des ci-
toyens bien respectés dans la ville. 736 habitants juifs vivaient en 1839 
dans la ville. A l’époque c’etait un tiers de la population totale.  Même 
aujourd'hui, on peut encore trouver des traces juives à Bad Buchau: Ce 
sont non seulement les maisons encore existantes, mais aussi le cimeti-
ère rappellent la communauté, autrefois très prospère.   



1   Maison Einstein 
 
Lorsqu’en 1835 le  Prince de 
Thurn et Taxis a morcelé le ter-
rain de l’ancien Hofgarten en  
parcelles les grands-parents 
d’Albert Einstein ont également 
acheté un terrain et ont constru-
it une maison. Le père d’ Albert 
Einstein s’installe à Ulm en 1868. Son fils, Albert Einstein, est né 
1879. Un tableau noir, fixé à la maison, rappelle la famille Einstein. 
 
2   Café Vierfelder 
 
Moritz Vierfelder, un citoyen distingué de 
Buchau, a possédé son café jusqu'en 1938, 
date à laquelle on l’a privé de sa concession. 
Pendant le boycottage au mois d’avril en 
1933 des postes SA stationnaient devant 
l’entrée du café. Néanmoins quelques conci-
toyens ne s’arrêtaient pas à boire leurs quarts 
de vin au Vierfelder. En 1940 Vierfelder a 
émigré aux Etats Unis. En Amérique il a 
écrit „Les Nouvelles de Buchau“ (Buchauer 
Nachrichten). Avec ses feuilles d’informati-
on il a maintenu la solidarité avec l’ancienne communauté encore pour 
de nombreuses années, bien que les concitoyens juifs vivent dispersés 
dans le monde entier.  
Vierfelder entretenait après la guerre une correspondance fréquente 
avec Siegbert Einstein parce qu’il voulait participer à l’avenir aux 
événements et au développement de Buchau. Sur le lit de mort, il a dit 
à ses proches: „J’ai voyagé beaucoup dans le monde et  j’ai même été 
en Amérique“, et lorsqu’on lui a demandé „où êtes-vous maintenant?“ 
il a répondu joyeusement „à Buchau“.  



3   Le Rabbinat 
 
À côté de la synagogue ne se 
trouvait pas seulement l’apparte-
ment du rabbin, où on a enseigné 
aux enfants l’hébreu, mais au rez-
de-chaussée il y avait une biblio-
thèque qui était utilisée par les 
juifs et par les chrétiens. Après la 
démolition de la synagogue,    
Moritz Vierfelder a installé une 
salle de prière au rez-de-chaussée 
de rabbinat. 
 
 
 
4   Les Synagogues 
 
Avant de pouvoir construire une synagogue, il y avait des oratoires 
dans des diverses maisons dont l’un est encore conservé dans la mai-
son Konrad, magasin de chaussures. La première synagogue a été 
construite en 1730/31. Aujourd’hui, à sa place, on a installé un puits en 
forme d’étoile brisée de David. On ne sait pas beaucoup de cette syna-
gogue. Elle avait une galérie pour les femmes et on pouvait chauffer la 
synagogue. C’est peut-être la preuve qu’elle servait également comme 
lieu d’enseignement. 
Après l’émancipation en 1828 la grande synagogue de Buchau a été 
construite. On a fêté solennellement l’inauguration en 1839. Le pro-
gramme de consécration qui est encore conservé, montre que juifs et 
chrétiens ont célébré ensemble cette fête. 
La synagogue était un bâtiment du classicisme qui a marqué l’aspect 
de la ville. Elle avait une petite tour dans laqelle se trouvait au début 
un carillon. En 1854, on l’a remplacé par une grande cloche avec 
l’inscription: „Je suis heureuse quand on me fait savoir: nous voulons 



Comme presque toutes les synagogues en Allemagne, la synagogue de 
Buchau a été incendiée dans la nuit du 9 au 10 novembre 1938. 
L’incendie a été rapidement éteint, car les pompiers étaient tout de sui-
te sur place. Juifs et chrétiens en commun ont aidé les pompiers. Mais 
un détachement d’Ochsenhausen ne voulait pas faire leur devoir à mo-
itié. C’est pourquoi les hommes ont tranché court et ont incendié la 
synagogue encore dans la nuit suivante. Les pompiers de Buchau étai-
ent quand même autorisés, à protéger les maisons avoisinantes. Les 
murs de fondation étaient d´une épaisseur de 85 cm et c´est pourquoi 
le feu ne pouvait pas totalement détruire le bâtiment. Les  Juifs de 
Buchau devaient payer eux-mêmes les frais pour la démolition de la 
synagogue. Elle a été éffectuée le 18 novembre 1938 par les pionniers 
d’Ulm. Aujourd’hui, un saule pleureur a été planté à l’endroit où se 
trouvait autrefois l‘arche d‘ alliance la Thora. Des pierres de la syna-
gogue détruite sont placées dans la zone d’entrée du cimetière juifs. 



7   L’oratoire       
Avant que la communauté juive ait pu 
construire une synagogue, les orato-
ries se trouvaient dans des maisons 
privées. Un oratoire existe encore 
dans une telle maison. 
 
 
 
 
 
8   Judengasse 15 
 
Dans cette maison une mezouza a été 
retrouvée à un montant de porte. On a 
vendu cette maison aux chrétiens à la 
fin du XIXe siècle. La maison a en-
core de nos jours la vieille porte avec 
un heurtoir avec lequel on a appelé les 
Juifs pour la prière dans la synagoge. 
 
 
 
 
 
 
10   École juive et Mikwe 
 
En 1825 on a construit une maison 
paroisisale dans la Spitalstraße. Dans 
la salle les enfants ont suivis leurs 
cours d’hébreu, sinon, ils sont allés à 
l´école municipale avec les autres 
élèves. Derrière la salle se trouvait le 
Mikwe (Bain juif).  



5   La famille Moos 

 

Les fabricants Hermann et Franz Moos étaient des employeurs princi-
paux à Buchau. De nombreuses couturières trouvaient leurs postes de 
travail dans les entreprises à Schussenried, à Weingarten et à Buchau. 
Hermann Moos a émigré aux Etats-Unis en 1939. Franz Moos était 
une personne estimé à Buchau. Beaucoup d’années il était membre du 
conseil municipal. Il a été déporté en 1942 dans le camp de concentra-
tion àTheresienstadt et y est mort en avril 1944.  



Siegbert Einstein 
 

Siegbert Einstein est né à Buchau en 1899. Puis-
que sa femme était de religion protestante et de 
nationalité Suisse, il a joui un peu d’un traite-
ment préférentiel. En 1938 il devait se retirer de 
son commerce et a trouvé ensuite un travail 
comme manoeuvre dans la laiterie  à Riedlin-
gen. Au mois de février 1945 il est aussi déporté 
dans le camp de concentration à Theresienstadt. 
Il est retourné fin juin 1945 à Buchau . -  Lors 
de l‘élection municipale en septembre 1946 il a été élu maire adjoint 
de Buchau.  Maintenant il se souciait de l’indemnisation de ses corel-
igionnaires pour l’injustice qu’ils ont subie. Il a aidé également 
d’autres personnes dans des cas pareils. Pour cette raison il a été ho-
noré en 1959  avec l’ordre de mérite de première classe de la 
République Fédérale.- Le 24 décembre 1968 Siegbert Einstein est 
décédé. Il a été inhumé dans le cimetière juif à Buchau. 

 

Friedrich Bernheim 

 

C’était un musicien doué qui conduisait pendant 
beaucoup d’années l’orchestre de la ville. Il a 
obtenu des distinctions considérables. Il a 
survécu le Holocauste parce que sa mère a ra-
conté que son père était Aryen et que Bernheim 
avait épousé une chrétienne en1912. On raconte 
quelques anecdotes de ce musicien: C’était le 
chef d’un petit orchestre qui a été incorporé 
ensuite dans l’orchestre SA (Soldats de la section d’Assaut) en 1933. 
Bernheim a gagné un prix avec une marche composée par lui-même. 
Par conséquent, il a été invité au congrès de parti du Reich à Nürn-
berg. Puisqu’on ne pouvait pas jouer sans chef de l’orchestre, il a dû 
porter une chemise brune comme les soldats. C´était un événement 
historique très extraordinaire: Un Juif, chef d’orchestre d’une petite 
ville, défile devant Hitler, jouant sa  marche spéciale.  



11   Cimetière juif 
 
Jusqu’en 1675, le „Bon Lieu“ se trouvait derrière Kappel à la route de 
Saulgau. Le cimetière a été aménagé en 1650 et il servait comme tom-
beau aussi bien pour les Juifs de Mittelbiberach que pour ceux d’Au-
lendorf. La première sépulture était celle de Levi Israel, fils 
d´Abraham Günzburger d´Aulendorf. Près de 1000 morts reposent au 
cimetière. D´après la loi juive le repos éternel était une prescription 
religieuse. C’est pourquoi on a  inhumé quelquefois les morts dans 3 
tombeaux, l’un sur l’autre, dans une vieille partie du cimetière.  
La raison: Au début il n’était pas possible d’étendre la surface du ci-
metière. Mais, seulement après l’émancipation, il y avait l’occcasion 
d’acquérir  quelques parcelles en 1850 et 1892. Ainsi de nos jours, le 
cimetière a une ampleur de 66.98 ares. Toutes les pierres tombales 
s’orientent avec la façade vers l´est. 
 
Malheureusement, le cimetière a été déshonoré au 3. Reich et les tom-
beaux on été détruits et aussi enlevés. 
 
Si vous prenez le temps de déchiffrer les inscriptions sur les pierres 
tombales on se rendra rapidement compte que celle-ci racontent main-
tes choses de la vie du défunt. Par exemple: Beaucoup de membres de 
la parenté sont morts à cause des maladies différentes ou bien on app-
rend combien le défunt était respecté dans sa communauté. Les sym-
boles sur les pierres tombales nous donnent une idée de l´existence du 
défunt. Il y a aussi des informations au sujet des symboles sur les pier-
res funéraires. Et les pierres brisées rappellent „La Fin de la Vie“, 
l`extirpation des Juifs. Un jeune homme a trouvé ici sa dernière 
demeure. 

Des pierres de l´ancienne syna-
gogue ont été retrouvées dans une 
propriété à Bad Buchau et on les a 
apportées au cimetière en 2008. 



Sur le tombeau de Wallersteiner 
on trouve trois symboles: Le 
Livre, le couteau et un schofar 
(corne de bélier). Le livre in-
dique sa vie pieuse. Le couteau 
le distingue  comme Mohel de la 
communauté. Celui-ci a pratiqué 
la circoncision des garçons juifs. 
Ainsi il les a introduits dans l’al-
liance d’Abraham. La corne de 
bélier rappelle la fonction hono-
rifique du joueur de cet instru-
ment dans la communauté. Le 
schofar est traditionnellement 
sonné à la fête Rosch Haschana 
dans la synagogue, le Jour de 
l’An Juif. 
Sur de nombreuses tombes se trouvent de petites pierres commémora-
tives, signe que la tombe a été visitée. C’est un symbole de l’ancienne 
époque où les tombeaux n’avaient pas encore de stabilité. Pour cette 
raison chaque petite pierre a contribué à préserver les tombeaux. 

En 1860 la communauté juive 
a acquis un corbillard qui se 
trouve encore dans la morgue 
près du mur du cimetière. 



La première fête commemorative a eu lieu en 1978 et après en 1988. Depuis 1992 
on fête toutes les années cet événement à la mémoire des victims de L’Holocauste. 
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